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20 RUE UNIVEIRSITE, Montréal.

Vitraux D'art
PO)UR 1ýGLIS1ES

Cloches d'Egllses '.. < ~ .',,.

E. alllikll6lll & Cie ~ ~
BAR-LIE-DuC e

IPPRLOUVEE PAR SA SAINTETE N. S. P. LE PAPE PIE IX
Bref du5 Mai 1865

STATUES, CHEMINS DE CROIX
ET VITRAUJX D 'ART ý

Envol sur.' demande de Croquis et Devis.

p~N~ Ot?

Anchor Mp~1I.,t.,o r

ANCHOR1 WIAINIESS 03%I
LIQUOR PIIOSPHATICA " ANQflO1

Est le REMEDE TONIQUE par excellence
Pour le renouvellement du sang et des tissus.

INESTIMABLE
Dans tous les cas de Dyspepsie, emba!2!O

du foie, maladies des nerfs, épuise-J
pment nerveux, maladies du

sang Anémie, Chlorose,
Méilité générale et
la Consomption.

Québec, 1er mars l8e.
Messers.-Je me plats à certifler que J'ai fait usage de 1'ANC[TDR Wl1CANESS CURE et que j'ai obtenu, en bieu p~u de temap ,tonq les rnïitat s d 6 9 emSur ma recommandation quelques membres de ma famille et qelques~ reii5îî 6mes du couvent de St- Roch Il'n mployé, et tontes ces per-lonnes m'ont décOi5

que lee.NCHOR WEÂKNEsS CURE leur avait fait un bien imrense. 6 5En conséqunonce, le donne ce présent cortilicat, bien persiusdg que ce remelappelé à. produire grand nombre de guérisons.
F. R. BELANGER, Ptre, curé de 8t,-Roch de Qa6bOO'

En vente partout 0t!. s'adresser a la

Achr edcie I. M ~ I I a m O "

Québec et.à la succursale à Montréal. se 10610 mOrEz-DAig



tiJX MESSIEURS DU OLIEROR
VINS DE, BESSE

8,rtons une attention toute particulière imottn directe, de

pande nos vins de messe, Les ceriats auhntqe ous U

w 44t qui sont approuvés par Sa Grâce Monseigneur l'archevéqed

%Il l sont une garantie incontestable de leur Pureté. Nous tenons aussi

dOlive pour lampe de sanctuaire ainsi que cierges approuvés.

(* Nteud JDONq HflEJiET a CIE OTÈL
ousde vins et liqueurs en gros. 304, rue St-Paui,MO R&.

plAiRMACIE-N
k28 Rue Notre - Damne22

% 1mehMONTR-L-
fît ' &2 heures P. M.

S9.30

'ýÎ1GNOBLES CA~NADIENS
~1tT1i~.Comte dy'Essez Out.

? GIRARD9r & OIE., Frourietaire
#7 d4»Leseapprouvé par So minence le Cardinal Taschereau par

je" et esautres évêques du Canada, employé dans presque tous loi

ds dlaPuissance et aussi dans pr tus les collèges de la Pro.

-M81 oj vin de Tabe eprma qualité.

et Igu ni Nous expédions directement de nos caves. Pour

.lt4 normations s' adresser à
SANDWICH, ON4T-

0S vins se conservent parfaitement on barriques.

Cloches Pour Fise*
MEAUS & STAINIBANE,

yt&bU% e*a 1570
JOIDRIEde LOCHIB de WHITICHIPIL

mYu'E 1826. WESw TioY N. Y

1WOUH nus si&
Aget..

M 185RU T -JL E S uîWNQRA

prix RUEé sTJur S d ma PouTrlces
àiQn*al soi à a gri decheinis de«lau pauqui de1bateau

1 ePlus prs~ &l i oohIJld o u uqa ebta



Prières des Quarante-Hfeures

SAMEDI 20 OCTOBRIE - Ste-Brigide à Montréal.
LUNDI 22 11 - St-Roch.
MERCREDI 24 -Pointe Claire.
VENDREDI 26 -St-Edouard.

Fêtes de la semaine

DIMANCHE 21 OCTOBRE - 23 P. Pureté B. V. M., d. n'.
LUNDI 22 44 - De la Férie.
MARDI 23 di - T. S. RérJ-mptpur, d. m.
MERCREDI 214 it - S. Raphaël, Archange, d. M.
JEUDI 25 it - Du SS. Sacrement, sera.
VENDREDI 26 14 - S. Evaristo. P- M., simp
SAMEDI 27 id - Viq. SS. SIMON & JUDE.

]LIS Semaine Rteligieuse de Montréal
S'adresser:
Pour la Rédaction, à M. G. Dauth, Archevêché de Montréal.

Pour l'Administration, à M. L. E. Cousineau, Archevêché de Montl' Io

Sur demande, la SEMAINE RELIGIEUSE recommandera aux prières lesPO
défunts de ses abonnés.

ALBERT GAUTHIER
IMPORTATEUR ET MANUFACTURIER

lm ej il~ut 4'git a
Bronze& et Chasublerles

Statues de toutes descriptions, Chemins de croix en bas-relief, Ou Po o

à l'huile, en Chromos et Lithographies, Magnifiques choix de LarnPOOL de 0

tuaire, Lustres, Chandeliers d'autel et Candélabres, Calices, Ciboires, Ot
et Burettes. Vin de messe de Sîceile, Madère et Taragone.

Magnifique candélabre breveté au Canada et aux Et ais- r,,

sept lumières, pouvant donner' au-delà de cent changemenIsL

rents, aux prix de $32.5o la paire.

SPECIALITE£ POUR AUTEL EN TOUS STYLES ET De TOUS

1677 rue Notre-Dame - Montr' 1i



L113RAIRIE ORANCER FRERES

IIONTRAIL

0<Yt ( . L'ange de l'eucharistie dont on assaisonne les conversations

ou vie et esprit de Marie Eustelle, donnent le egad éode

d'après les documents les Plus a'u- etsuetàd ir cotresa-

ehntiques. Nouvelle édition, 2-12 heurs. Chercher à prémnrcte

1.5 d'aussi redoutables défauts est une~

Cýet ouvrage est assurément un oeuvre utile et féconde en fruits de

4e8 Plus propres à faire aimer Notre- tout genre.

48eigneir dans la sainte Eucharistie. le Mme. Célèbres conversions con-

Il nous mnet sous les yeux l'un des temporainles, 1.12 7o5pu

Plus frappants exemples connius dans Ce livre égalemIfent bo orles

lhîtoîrede lEglie e asrr lectures publiques et les lectures

nIations8 merveilleuses que la sainte patclée~ ne renferme que îles

ýt1chQristîe opère dans les àmes. détaiclièremnent à la portée de

llunange de plus, fragments tout le monde. Nous le croyons sur-

et lettres de consolation tirées dle S. totpor ar euoP de bien

lfOIOsde Sales, de Fenelon, du aux &iMe, fatiguées par le doute,

I. de Ravignan, du R. P. Lacer- l'irrésolution et les préjugés- 1l Pro'-

d'ire, etc., 3o édit., 1-18 20 duira à léur égard tous les effets

l'ab e. A rev ir U la fa- dlu proverbe si Con nu e o'

il'le&au ciel, 1-18 20 seils et les encouragements Peuvent

1b1t6XMgr. Bouquet de myr- émouoir,~ mais lseepe nrt

dsParfums. Courtes méditations 8 9 rbier de )&Oftault hmnd

%tir le' Passion de Notre-Seigneur, la croix avec les méthodes Po Ur

1.32 33 l'érection des chemlins de la croix>

S"P.Caractères 
de la vraie conformément aux décisions et aux

4 VOtlon, 1-18 15 usages de la sainte Eglise romaine,

1-18
SP. L'art de la conversa- Codut

au1 Point de vue littéraire et sainltpDrancois de Sales. o- i

ché11,11,4o édition 38 pur la cent essiOf et la communion

fLIédisancob et les calonies 
Nouv. édit., augmentée deprèe
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choisies, avec une table très utile nacle, pieux sujets de mnéi
aux confesseurs et aux pénitents, 1-32
1-18 20 Morel R. P. Les délices euchbr

Mgr Manning. La confession, tra- ques ou l'union de l'âme aV8C
duit par l'abbé Pallart, 1 -18 20 dans la sainte communion, .t

le meme. La confiance en Dieu,,tra- ebnH er. acreililÇ
duit par l'abbé Pallard, 1-18 20 bo ritiuert. lait core: 01

Drohojowska CMesse. Conseils à parfum de la vie chrétienne, ýJ

une jeune fille sur les devoirs à rem- Ce livre est, on quoique 5 r

plir dans le monde, 1-12 38 journal an miniature d'une og

Monniot V. Le but de la vie, 3e et toute céleste vie. Si nous le P
édit., 1-12 63 sentons sous la forme gr ,iOut

Cet ouvrage contient des études d'une corbeille, c'est que Cool
de cursde june filesnonpas eucharistique a dil le remîllîr,
dee coeurs de jeunes, files nonpas

de jcunes filles vulgaires et frivoles meatnVeferd Ot
comme on an voit trop, et, comme saintes innocences dont il e u

lui-même, ininocences ifný,e
l'auteur an laisse bien apiaraltre l agetreted

quelques-unes, mais surtout de na- l agetreted h

tu ,res ('élite, qu'une éducation soli- tant de peine à traduire.

de a cultivées, et que l'amour divin Saint Francois de Sales.
fait triomphqr des imperfections na- teur spirituel des àirîes déVî0
turelles ; les situations sont frap- religieuses, 1-18

latsde vérité, et tout est écrit J getR, . Dévotion à,ol

d'une manière charmante. exemples, ou excellence des Pt're

Marchai V. Le bouquet de la jeune et des pratiques en l'barillet' do

fille, 1-18 50 très sainte Vierge, démOIlUée

Le Mente. La conscience comme il la untran tde minîrcesa'nt 1
faut, 1-18 t5it etdemiacesa

2-12
Le morne. Espérance à ceux qui Pnln dcto e ils .181

pleurent, 1-18 5 e0 ln ad3to dis flSIl~
La cardinal de Baussetadi

Me memeo. La femme comme il la ceptt urg cmoéfi)

faut,~atèr si1 im rportante releýOe
Le meute. L'homme comme il le faut, malgèr sa ièeé P105  d 

malgr sa rièvté, lus l 0
1-850 justes et utile .s, plus d'observatio

'Le meute. Tout est là, 1-18 50 justes et prof ondles, P."S de Vl

Bicard l'abbe. La créche et le taber- pratiques et de, saine moraie1'
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tant de volumineux ouvrages PU- convient pas à la délicatesse desjeu-

selumie ue p nes filles. M. Belouino trace un ta-

bliés depuis sur le mvme sujet. attachant et très

bert R. nc Exercice dela pr- instructif de la vie intérieure de la

sence de Dieu, 1-32 l0ý femme, de ses sentiments, de ses

Inquesne l'abbe. L'évangile médité idées, de ses penchants et de seas

et distribué pour tous les jours de passions, etc.

'année, suivant la concorde des Guide de l'ame dans os voies de

quatre évangélistes. Nouvelle édi- l'oraison ou méditations sur orai-

tion augmentée de 80 plans de con- son mentale, par un père Mariste,

lérences et d'homélies, dont le fonds so m a 75

et les preuves sont renvàyés au direction,
texte de l'Evangile médité par des Guide de la religieUser dirusage

indications exactes, 4-12 2.00 exercices et médita.o G l 88

Ce livre a obtenu dès sa première des religieuses d A M. d e re

Pblication un immense succès, qui Voici un livre dont tant de reli-

depuis ne s'est jamais démenti. C'est gieuses sentaient le besoin v oici

quon ne possède rien en ce genre le guide lldèle et sûr quàblle rcla-

'qui puisse lui être comparé, et qu'il maient pour les aider à bien retn

rélnlit à lui seul les avantages de p[ir leurs sublimes fonction. cet

nuit ~ ~ ~ rg àeunells vnae retra1.ant leurs devoirs

'tous les autres livres coniposés sur ouvrage en tent leur me par l

lévangile. Ajoutons que deux tables nourrira saint . Elles y trol-

Indiquent exactement les inatières prière et la éditation les o-

traitées dans le cours de 'ouvrage, veront les exercices, les plus conve

Pt l'évangile de chaque jour de l'an- nables a leur éta e plus de Cette
lée, vaincront île pls'estplus de prt-

douce vérité qu'il n'est rien de Pré-
abbe. Explication littérale, si ce n'est d'ai-

"'orale et mystique des prières et Cie, sur late servir Dieu.

des cérémonie de la messe, avec mer, de ouer et de rière pour Ob-

l'ombreux traits historiques à la sui- Importance de la les grâce s et le

te de chaque instruction, 2--2 1.50 nir de Dieu toute int lphonse de

sasaintéterhenepdr
Onino Dr. La femme. Physiologie salut éternel, Par

histoire, morale, 4e édit., 1- . Liguri d 1-18 été, OU
de Insinuations Gel ii ertru

La Femme est un livre plein de e et révélations de sainte piétéi O

Charme et d'intérêt, que recherche- e, vierge et abbesse de lordre de

ort les penseurs, et même les fe¤m- saint Benoit, 2.12

r4es auxquelles l'expérience et I'dge

0t donné le droit de lire ce qui ne
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Jesus-Christ medite et contemplé tous les jours de l'année, ou méditaîî5ge
Pour tous les mois de l'année sur les mystères de la vie du Sauvelore
les fêtes des saints avec les retraites de chaque mois par le Il- P d#
Geyer, de la Compagnie de Jesus, 6 volumes in-18, pleine reliure è
toile, tranche rouge, avec écrin, et ornement doré, au lieu de $3.75,25

Io Décembre-Janvier :Incarnation du Verbe. - Sainte enfaP0 8
de Notre-Seigneur Jcsus-Christ.-Fétes et retraites du mois 1 fr. 50

2o Février-Mars:- Préliminaires de la Passion.,-Pdsionl de NO0tý&
Seigneur Jésus-Clîris.-Fétes et retraites du mois I fr.b

3o Avril-Mai: Suite (le la Passion de Notre-Seigneur Jss-Gbrsî'
-Sa vie glorieuqe-Actes des apôtres.-Retraites du mois 1t'5

4o Juin-Juillet : Vie publique de Notre-Seigneur Jésus-Christý

Fètes et retraitea du mois 1 r 50

5o Aovil-Sepiembre : Vie publique de Notre-Seigneur Jésu jtbrsit,
-Fétes et retraites du mois 1 r. 5

6o Octobre-Novembre : Vie publique de Notre-Seigneur Jésa'
Christ.-Fètes et retraites du mois 1 Ir. 5

Ces courtes et substantielles méditations sur l'Incarnationl dil
Verbe, ha naissance, sa vie cachée correspondent, par leur Objet, 811%
mystères que nous rappellent la sainte Liturgie. L'auteur dansg00
plan, embrasse tout le cycle lyturgique, augmenté des dévotions par1ti
culières que l'Eglise a solennellement approuvées et recommandéOS
il fdonne donc satisfaction complète à la piété des fidèles. Avec qel
sobriété, quelle profondeur, quelle intelligence des mystères les P "'i
augustes de notre foi et des nécessités les plus urgentes, les PlU5 S1i
mes de notre époque, il commente le saint Evangile.

Dès leur app~arition, Monseigneur l'archevêque de Cambrai re'
commanda ces méditations aux personnes pieuses, disant : 'Elle y
trouveront des pages substantielles, prêtant beaucoup à la réfleiefilt
un fonds de doctrine solide et présente d'une manière neuve, une 5PI
ritualité rare et pratique. Ces méditations instruiront et feront Prier'
ce double fruit les fera de plus an plus apprécier.

GRANIGEla FlaÈlaf, ILIbralrew, Montréal.
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I. Offices extraordinaires. -- II Mgr Satolli à Montréal. -III M. jean Her-

ménéilde Carrières. - IV Le chapelet récité en commun. -V Chambly. - VI

Chronique. - VII Extrait d'un calendrier perpétuel d'indulgences plénières.-

VIII Aux prières

.OFIO«ES EXTBEAOINIAIBES

Dimanche 1.-Annonce de la fêle des SS. Simon et Jude.
Cathédrale,-Dimanche 2 1, à 6 heures A. M, ordination; à 7J heures P.M.,

ýý.uverLura de la retraite des femmes.
_iProvidenlee.- Mercredi 24, profession religieuse.
Dimanche 21.-Solennité des Titulaires de Ste-.Thêrè.se et de St-Luc.

Dimanche 28 -Solennité des Titulaires de Ste-Marie Salomé et de St-IÙt-
:mphaé1 à IlIIe Bizard.

MGR SATOLLI A MONTREAL

La -visite de Mgr Satolli à Montréal a été avancée de quelques
~jours, mais la programme des fêtes iûntimes organisées en 1>hon-

anur du distingué -visiteur n'a pas été modifié.
-Ainsi que nous lPavions annoncé, le Délégué apostolique, arrivé
lundi-matin, a été l'hôte de Mgr l'archevêque. Quelques minutes

iprès son entrée dans le palais archiépiscopal, Mgr Satolli s'est
tndu à l'église où il a dit messe en présence des élèves de
Académie de l'archevêché et d'un nombre considérable de
dèles.
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Disons dès maintenant que le Délégué apostolique, en visitant.
longuement et. minitieusement la cathédrale de Montréal, en a
apprécié le plan général et chacune des parties dans des termes
sincèrement et extrêmement élogieux. C'est avec un plaisir visi-
ble qu'il a parcouru plusieurs fois le vaste édifice, s'arrêtant, en
habile connaisseur, aux endroits les plus propres à présenter un
coup d'oil nouveau, et s'informant avec soin de tous les détails-
du futur achèvement de l'église et de sa décoration. Mgr Satolli
s'est fait ouvrir les chapelles latérales non encore terminées afin
de se rendre un compte exacte de la fidélité avec laquelle on a
imité St-Pierre de Rome jusque dans les moindres détails. Sa
Grandeur a tenu aussi à monter au jubé pour examiner le méca-
nisme de lorgue et le jeu de la soufflerie électrique, deux
perfectionnements peu connus en Italie et qui lont beaucoup in-
téressée. EIle a même poussé la bienveillance jusqu'à suggérer
quelques embellissementq de détail dont on sera certainement
heureux de tenir compte.

Dans l'après midi de lundi, Mgr Satolli a visité, en compagnie
de M. le supérieur de St-Sulpice et de plusieurs prétres, les mai-
sons et les églises des Oblats, des Rédemptoristes et des Francis-
cains, ainsi que l'académie du Mont St-Louis et le collège des
Pères Jésuites.

Dans cette dernière institution on avait organisé une belle dé-
monstration. A Padresse latine lue par un étudiant en philoso-
phie, M. R. Delorimier, le Délégué apostolique a répondu égale-
ment dans cette harmonieuse langue de Cicéron qu'il parle avec
tant de facilité, de grâce et d'énergie. Aussi les élèves ont-ils, à
plusieurs reprises, couvert de leurs applaudissements enthousias-
tes la voix de l'éloquent orateur.

La soirée a été occupée par la réception des prêtres et des reli-
gieux de la ville qui sont venus présenter leurs hommages au
réprésentant du Saint Père, dan- le salon de larchevêché. Avant
rarrivée des visiteurs, avaient eu lieu à la cathédrale les exerci-
ces ordinaires du mois d'octobre-qui se sont terminées parla bé-
nédiction solennelle du Très Saint Sacrement donnée par le Dé-
légué apostolique. Mgr Satolli en a pris-occasion pour renouve-
ler en présence du clergé l'éloge de la cathédrale et l!expression
de son admiratiao:pour les.établissements religieux.de la ville de
Montréal, la foi des catholiques et Pharmonie patfaite qui existe

parmi les prêtres..



Mardi matin, après avoir dit la messe dans la cathédrale, Mgr
Satolli s'est rendu au grand séminaire.

Au jfond de la salle de récréation, décorée avec beaucoup de
richesse et de goût, s'élevait un trône où prirent place le Délé-
gué apostolique, Mgr Fabre et Mgr Decelles.

La soutenance commença aussitôt après Padresse latine pré-
sentée au nom des séminaristes par M. Lane, du-diocèse d'Orégon.

Pour sujet de cette discussion. à la fois philosophique et théo-
logique, oq avait pris une thèse sur les futurs contingents, en sou-
venir sans doute do la prédilection toute particulière avec laquei-
le Mgr Satolli, professeur émérite du collège de la Propagande,
s'était toujours appliqué à développer la doctrine de saint Tho-
mas sur cette question, l'une des plus intéressantes de Penseigne-
ment scolastique.

La thèse fat vigoureusement défendue par M.. Kiney, du dio-
cèse de Grand lapids, et combattue avec talent par M. Pdrrier,
de Parchidiocèse de Montréal ; les objections étaient posées par
MM. les abbés Brophy et Labrosse, tous deux anciens élèves de
Mgr Satolli et professeurs actuels à St-Sulpice.

Mais les séminaristes et la foule considérable des prêtres-venus
au Grand Séminaire pour jouir de cette fête intellectuelle avaient
hMte aussi d'entendre la voix du maître.

Ayant débuté par un sympathique éloge de la Compagnie de St-
Sulpice, Mgr Satolli voulut bien redevenir professeur pendant
quelques instants. De la doctrine de PAnge de récole il fit en
latin une exposition substantielle, limpide, pleine d'éloquence et
de chaleur dont nous essayerions en vain de.donner une idée.

Toqtes les personnes présentes descendirent alors au réfectoi-
te pour le diner auquel assistaient aussi le médecin et ravocat
de la maison, les présidents des facultés de droit et de médecine
de lUniversité Laval, le maire de Montréal, le juge en chef, le
premier ministre de la province, le coneul général. de France et
quelques autres laïques de distinction.

Ce fut 'ensuite au tour des élèves du collège de présenter leurs
sentiments de respect et de dévouement aureprésentant du Saint-
Siège. Ils le firent dans des adresses en langue latine et grecque..
Non moins que les élèves des jésuites, esjeunes.collégiens furent
ravis de l'éloquence avec laquelle le -Délégué apostolique parle
la forte -et bella langue du siècle 'Auguste,

Mgr Satolli visita encore le séminaire de Philosophie et le

1)] uIorniT. A 255
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couvent de Villa Maria avant de descendre au Séminaire de la
paroisse, où-l'attendait une deéégation de la colonie italienne
conduite par le Père Augustin de l'ordre de Saint Fi ançois, et
d'où Sa Grandeur est-partiele soir même à destination de Québec.
- Les déclarations formell s et catégoriques faites par le Délé-
gué lui-même à tous les journalistes qui sont venus l'interviewer,
nous dispensent d'insister autrement sur le fait qu'il n'est chargé,
pour le Canada, d'aucune mission, ni officielle, ni officieuse.

M. JEAN HERMENEGILDE OARRIERES

Monsieur Carrières, (Jean Herménégile,) est décédé mardi, le 9
du courant, dans la paroisse de Ste-Thérèse, à l'hospice Drapeau,
qu'il avait choisi.comm.e lieu de retraite après son départ de St-
Charles de Montréal. Ùne màladie grave, le diabète, à raison de
laquelle il avait entrepris un voyage en Europe et un autre en
Floride, le minait lentement depuis bientôt sept ans. -

D'un tempérament robuste à dérouter les plus savants méde-
cins, M. Carrières eut des alternatives de mieux qui faisaient es-
pérer une guérison complète, et de plus mal qui menacèrent
vingt fois ûe le conduire au tombeau. Il vient de sùccomber,
épuisé, vieilli même -4vant Page. il y a un mois à peine,, sentant
venir ua fin prochaine, il voulut à l'étonnement de tous, revoir le
lieu de sa naissance, rendre une dernière visite à sa vieille mère
pour qui il conserva toujours la plus grande vénération et Paffec-
tion la plus dévouée.

Jean Herménégilde Carrières naquit à Ste-Scholastiqu, le 5
décembre 1842; il fit ses études classiques au séminaire de Ste-
Thérèse, en même temps que Mgr N. Z. Lorrain, vicaire aposto-
lique de Pontiac,-deux vrais amis ceux-là,-et sous la supério-
rité du Rév. M. Stanislas Tassé.

Le jeune lévite se destina d'abord à Pétat ecclésiastique et por-
ta la soutane pendant un an, puis se croyant appelé à I'évan-
gilisation des pauvres et des déshérités de la civilisation, il vou-
lut se faire Oblat de Marie-Imm ulée. Il reconnut bientôt que
tels n'étaieüt pas les-desseins de Dieu, sur lui. Après une absen-
ce- de dix mois, il-revint donc à Ste-Thérèse enseigner les Belles-
Lettres et terminer ses études théologiques.- Sa- Grandeur Mgr

2)56
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J. M. Emard, évêque de Valleyfleld, et M'Ion. Aiýph. Nantel coný.p-
lent au.nomabre de ses élèves les plus 4istingués.

Ordonné prêtre le. 9 août 1.868 par Mgr Bourget, dle vépér.ée
mémoire, M. Carrières partit pour Varen~nes, où, sous, la dire-
tiou de Mgr Josephi Desautels, il devait pendant 14 mois senule-
ment, du 20 août 1868 au 1er octobre de l'aunée suivante, e:ýer-
cer le saint mini5tère.

>Le sort de tant* de canadiens, jetés ça et là sur la.fron tière
américaine et privés de pasteurs qui le? connussent, attendrit le
coeur du jeune lévite et fit naître en MuI le.,désir -de s~e -dévpuer
aux intérêts de leurs âmes. Encouragé par la bénédiètion de. son
évêquei accueilli chaleureusement par Mgr Wadhaoes,. évêque
de B.urlinagton, M. Carrières fut d'abord nommé curé de la jolie
petite ville de Chaiàplain, dans l'état de Nûw-York.

Avec quel zèle il travailla aud salut de ses compatriotes, au dé-
veloppement des oeuvres religieuses, à l'embellissement dii.cul*.q,
les marques d'estime de son évêque et de ses anciens paroissiens,
toujours sypathiques agrès de longues .années d'absence, Ie
disent éloquemment. La.paroisse de Clianp,,ain lui doit le leau
presbytère qu'elle. possède et la décoration intérieure dç, soRn
égalise. 11l-y 4enieura pendant huit àns.

Rappelé dans le diocèse de Montréal.Mar .Fabre le nomma à
la cure de Slierrington, le 24 janvier 1877. Il y passa, dix anéq
de sa vie jusqu'au 23 août 1887, dn e ocinuýiitr

Làencore par sou esprit de conciliation, sa bonne hueur, litsévère, tenue des comptes de fabrique, sa prédication facile dans
les deux langues, il gagna promptement l'amour, le respect, l'ad-
miration de la population anglaiie et fral7çaise.. -ContenL d'être
au milieu des biens, aimant cette vie tranquille et.de paixý, p4ze,
attaché .à ses enfants, M. Carrières refusa trois fois des postes
plus élevés et pius lucratifs. Il n'aimait pas les -Oichesses, ,et s'il ýa
pu' disposer de quelques biens ce fut toujours pour des oeuvres
religieuses -et l'éaîication d6-1a- jeues'se.

Pressé par son évêque, M. Carrières prit, en 1887, la direction
d'une paroisge :enco-Èe en voie deioermnation. Durant le*court egpa-
ce de -sixians.qu'Îil,. resta ' la -regretté ý'défun: ±éusst ~à -.doter la
paroisse de St-Charles à Montréal d 4'un> soubassenment. d'église
Dýsaires au 5q2, ,d7un.orgue-..don personneî..-,eLde tous-les objetsnécssaresaucule. Cefut aumôis d'août; 1893, qu'e M. Carrières
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prit congé de cette dernière paroisse pour aller s'enfermer dans
un lieu de retraite et se préparer au grand voyage de l'éternité.

Durant sa longue maladie, il fut, toujours un sujet d'édification
et pour les religieuses qui le soignaient et pour les prêtres du sé-
minaire de Ste-Thérèse, qui se sont constamment prodigués au-
tour de sa personne.

Que d'actes de foi, d'espérance et de charité il fit dans son lan.
gage aussi saisissant que plaisant et original ! Un prêtre venait
chaque jour lui réciter le symbole de saint Athanase, et le mala-
de répondait d'une voix émue, mais ferme . «Ia credo, Domine, et
eolo in hac fide mor. )

Ceux qui ont approché de près M. Carrières, connaissent la
vivacité de son esprit, les fines réparties qu'il aimait' à semer
dans sa conversation, ils se rappellent les qualités de cStr de
ce prêtre selon le cœuý de Dieu, sa géléreusé hospitalité, son
dévouement pour les Ames qui lui étaient conflées, l'intérêt
qu'il portait même à leurs affaires temporelles, sa foi robuste et
vivace, son respect pour les personnes constituée en autorité,
-en un miot, son amour pour le bien et là religion. C'est bien là,
le souvenir qu'ils conserveront de cet ami véxitable èt sincère,
Et confitemini memori sanctificationis ejus. (Psalm. 96. 12.)

Les funérailles ont eu lieu le 12 du courant dans l'église pa-
roissiale de Ste-Thérèse. Mgr N. Z. Lorrain, qui avait fait la
veille la levée du corps, òhanta aussi le service en présence de
Mgr E. C. Fabre qui assistait au trône, d'une sgoixantaine de mem.
bres du clergé, de délégations de la paroisse de Sherrington et de
la-Pointe St-Charles, et d'une foule nomibreuse et recueillie.

M. Carrières dort du so Mmeil du juste sous les dalles de cette
même église, près de l'autel de la Sàinte Vierge, à • côté des
restes de MM. Ducharme, Duquet, Dagenaîs, Charlebois et
'Berthiaume.

R. P. .

LE OHAPILET REØlTE EN COMMUN

A Poccasion du mois du'Rosaire, nous croyons devoir rappe
er' d'eux décisions importantes de la-Cdngrégation des Irdulgen

.ces-sur les Confréirles dtf-Rosaire:
1- Par' ü 'déc'et du' setebbr&1893;à Sacrée Congréa
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tion des Indulgences a validé l'érection de toutes les Congréga-
tions du Rosaire qui auraient été érigées d'une manière invalide
à cause des formalités canoniques qui doivent précéder et suivre
l'érection. L'intention du Souverain-Pontife a été d'assurer aux
fidèles les Indulgences que gagnent les associés de la Confrérie
du Rosaire.

2o La seconde décision concerne h récitation du chapelet en
commun ; elle intéresse spécialement. les familles et les commu-
nautés religieuses où l'on récite en commun le chapelet.

Cette réponse tranche une question douteuse; elle montre que,
dans la plupart des cas, les personnes prenant part à la réditatiôn
du chapelet en commun peuvent, sans cesser leur travail, ga-
gner l'Indulgence de 100 jours attachée à chaque grain du
Rosaire.

Un décret de la Sacrée Congrégation des Indulgences en date
du 22 janvier 1858, permettait déjà ýauk fidèles de gagner les
indulgences accordées par Bénoit XIII (100 jours par. grain),
lorsque, récitant le iLosaire ou le chapelet en commun, une seule
personne de l'assistance tient en main le chapelet, à condition
toutefois que les assistaúts, s'abstenant d'antres cecdpations exté-
rieures, se mettent en état d'unir leur prière à celle de la person-
ne qui tient le chapelet.

Un vicaire général de Gand a demandé, l'année dernière,
quelles sont les occupations extérieures d~ot il est ici question.

La Shcrée·Congrégationi 'répondu le 13 novembre 1893: Il
est seùlement requis des fidèles de s'abstenir des occupations qui
empéchent de préter une attention véritable à la: écitation. du Ro-
saire prescrite pour gagner les indulgences.

Quant à marquer d'une manière générale quelles sont les
occupations extérieures qui empêcheût l'attention intérieure, cela
dépend des personnes et -des circonsfancec. Il reste acquis que
les Indulgences du Rosaire peuvent étre gagnées p-.tòutes les
personnes qui, aà la récitation vocale, joignent la méditation des
mystères au degré suf]isant, quelles quë soient d'ailleur4s leurs occu-
pations extérieures.
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OHAMBLY'

A l'occasion des ýfêtes magnifiques q'ui vi.ennent d'avoir
lieu à Chambly, M. J. 0. Dion , gardie n du vieux Fort; nous
communique Ics notes suivantes, sur l'histoire de cette pa-
roisse.

<Au mois d'août 1665, Jacques de Chambly, capitaine au ré-
giment'de Cati gitan-Salière, arriv .ait sur les bor-ds du «Saiutt-atux-
iroquois. » Il y erigea un fort de pieflc- aflinde protéger le coeur
de la Colonké, contre les incursio-Y... des Iroqutolsb, qui, d'o-rdinaire,
descendaient par la rivière, cOi L; u-n un p m plu s t ard sous te nom
de (c Rivière Chambly. j) Dès 164?1, on lui donniti eu de «Ri
chelieu. â

« Le P. Pierre Joseph ('haunionot, jésuite, accompagnait les
troupe,& Durant la semaihie où l'Eg lise célébrait la fête de St-Louis,le fort étant termn-té, l'aumônier offrit la Saint Sacrifice de la
Messe, sur -sn auttel improvisé, en présence des deux çcmpagnies
du capitaine de Chambly et mit l'ovlecntutnsu e
auspices du salfît roi de Prance. l ovl osrcinsu e

« Le successeur du P. Ctiaumonot fut le P. Ouperon, qui
mourut le 10 novembre de cotte môme année (1665), et fut remn-
placé en janvier 1666 pa' Io P. Charles AIbanel.

En 1672, Jacques d:e Chambiy devint seigneur d un imtmense
domaine, et dès 1673) il concédait des terres à ses -compagnons
d'armes, qui sans cesser d'ôtre soldats, devinrent les premiers co-
lons de ce coin de la colonie.I..iMais bientôt l'on s'aperçut oue Chambly était devenu le but
marqué de la vengeance des Iraquois. M. de 'Tracy, ayant, vers
cette êpoque, incendié leurs grundes cabanes dans la Nouvelic-Ad-
gleterre, ils crurent devoir usE;r de représailles en venant sur nos
bordE, piller les colone, incendier les moissons, et.amener en cap-
tivité hommes, femmes et enfante.

a Bon nombre d'entre-nos pères, désespérés de l'insuccèa de leurs
travaux, effrayés par les ma'ssacres qui trop souvent accompa-
gient ces fércces ennemis, se retirèrent du côté-nord de la ri-
vière Chambly, à Boucherville, dont le village était protégé par
une palissade. **aLes missiona&rs, cependant, ne cessèrent point de venir por-
-ter les consolations aux 'malheureux restes deî là colonie et aux
soldats de la garnison. Aux régistres de cette* 'époque, nous li-
sons les noms de Hugues Pommier, Duplein, Palorme (qui en
11702, e.ut la douleur de voir son humble chapelle du Fort deve-
nir la proie des flammes,) Dablaron,Eyslon, Chevrau, Gasehier,
Desnis, Luc, Sêré, Durand, Dumesny.

e De 1708 à l'i, I on construisit un fort en pierres, qui reçut
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nfficîellemèût'Vle 00w de, «,Foit Ponùtehartiain2 p:n lhontéuir du
'Inidïs-tre de la maY'Inpe' n appiartement .y» futtonE,acrée an cdltl.
toujours squi le -vocable de Stý.Loisi. C'est également SOufi ce
mnne vocable, qu'en 1721, Chatnbly -était érigé on paroisse,.
par Mgr, de SL-Valier; évêque de Québec, et nous possédons,
encorte un -document iigné par MM. de Vaudreuhi et Bégon, qi
'témoign6, de cefait - l'année suivante, le Roi ratifia l'ordàon-
nance de son onel en la Nouveltle-Fi auîce, et alloua 500 livres,
pour subvenir à la'subsistance de l'aumônier.

«Le R. P. Jaconde Drué fut lâ premier curé de Ch.ambly, et en
1724, il eut pourt successeur le P. Michel Levasseur.

« Enfin, comme la population augmentait toujours, et que 'la,
chapelle du Fort devenait trop petite pour la desserte cor5ve-nable
de la paroisse, on résolut eiü 1739 de bâLir un nouveaul'tmple au
Seigneur.

(f Dt-ux personnes de piété, J.-B. Renaudet et sa femme Made-
leine Ménard, offrirent pour cette construction un terrain de troil
arpents de profondeur sur un arpent de largteur, situé du côté-
nord du Bassin de Chambly le môme sur lequ"d est bfttie.l'égliso,
actuelle. En môme temp7z, i-B. Boucher de Niverville donnait
deux terres, aises au rang de S'e.Thérès-, pour lusage du curé
et de la Fabrique. Plus tard ces deux terres furent vendues pour
la raison bitn futile qu'elles étaienît trop éloignées de la cure-
D'après la tradition, cette première église proprement paroigsiale
était en bois, et construite à l'endroit, où se trouve aujourd'hui le
monument de TemapéraDne, élevé en"1841 par Mgr Forbin Janson,
évêque de Nancy. - Le '24 novembre de cette même année (1.7391-,
l'église était ouverte au culte, sous le vocable de St-Josqeph. -La
bénédiction en fut faite par Messire Louis Normànd, vicaire gé-
néral, et supùri6ar de St Sinlpice, -ac'compagné- de ýson vicaire,
M. Chaise (Cheze>, et du P. Mich--l Lavassgur, « prêtre rédollet et
i aumônier pour roy au Fort Pontchartrain à Chainbly etmission-
« naire desservyauL les habitants de St-Joseph et do la -Poin-te à
s Ouivwier, » <aujourd'hui StýMatb.as).

«.Treûât àns plius tard, 'vù l'accroissement extraordinaire de la
populatiôn onJuýgea convenable de bâtir una niouvelle -église:
c'était en VÏ57. Le temple fut. construit on pier, àlendroit niâne
de l'églîse actu.elle ; M.,Carpenîier dirig -ait les travaux. Le. 29'
novembre, le R. P. Berrey, récollet,. «- aumü.ôniar pour le' roi au
fort iSt-Jeanl, » plus, tard, supérieur de sonoidýre, en fit.la bénédic-
tion, d'après la perimission qune w~i en donna Messire Michel Pei-

gneî,V.-G ,,uel en 16,vint à Chambly, pour y bénir unQ
cloche du Poid, e 4 livrés. Le P. Berry était deven~u curé, de
la paroisse, de , r aî pix lu

« Cette égise de 1757) i ayai été terminée au pidspu
iraûds -sacrifices> fut incèpidiée le 5 juin 1806. M. Bédard, alors
curé, encourageases paroissiens a.supporter-vaill-amxlent celcoup.
de la main de Dieu, et à-relevýer au plus tôt la- Maison. du Seigneur.
Aussitôt cômmencèrent les travaux d'un nouveaua temple pendant.
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que les offices de la paroisse Fe faisaient le plus convenablement
possible, s0ous -n hangar. Le 29 juillet 18O7, Messire Robitaulle,
curé de la Pointe à Olivier fit le baptême d'u-ne cloche du poids de
quatre quintaux et- sept livrc-ss; et le 24 octobre 1810, réglise elle-
mêème fut bénite par Messire P. Fréchette, archîprètrp cure de
J3eloeil. d'aDrès le permission donnée par M. Connetroy, \ý.-G4 C'est
-cette é'gis ;, qui en 1880 fut incendiée à son tour. Ce ft une rude
épreuve pour Chambly que la perte de ce beau temple, où « il
faisait si bon de pri-r, a comme disait. Mgr Jos ph Larocque, le
regretté évêque tie S&-Hyacinthe.

Enfin', au prix de nouveauxefforts, l'église actuelle s'élevait sur
le J ruines de la précédente ; elle fut ouverte et bénite le 20 novem-
bre 1881. Et c'est cette année (1894), le 25 septembre dernier, que
Monsaigpeur l'archevêque de Montréal e~n vint faire la solennelle

coscIon remplissant nos coeurs de la joie la plus pure, et de
la plus ferme confiance que le Seigneur daignera, à favernr, éloi-
-guer de Sa Maison ce fléau qui seinne acharné à détruire tour à
tour ce que nous avons tant aimé, à l',exemple, de nos pères - notre
église -earoîssiale.

Ghambly, 3 Octobre 1894.

OHRxONIQUE

îndulgences.-Résumé ; (POUR LES coNDiTrio-Ns VOIrt LE Cakcn-
-drier, P.&eâs 267 et 968.

Adorai. diurne, le 21.
Rosaire, '28
2'wrs-ordre de S. Frs., le 923.
Confr. dt S. Jos., le 28.

La fête de Mgr 17Arolievêque. - Environ une centaine de
prêtres et de religieux s!ý sont rondu.q. samedi dernier, à l'arche-
-vêché pour offrir leuirs hommayes à Mgr rÂrchevêque de Mont-
réal, à l'caý;îon de la Saint É~douard, sa. fête patronale-

Md. l'abbé Tassé, curé de Longueuil, a préatenté à Sa Grandeur
-ut e adresse au nom de tout le clergé.

Monseigneur ayant donné sa bénédicticon à l'assistance et ré-
ýpondu à cette adresse, les chanoines de la cathédrale et tous les
prêtres Sont venus tour à touW lui exprimer leurs -sentiments de
profond respect et de filial attachenieni. Unissant-ses souhaits à
ceux de tout le clergé, la &emaine Religeuse adresse à Dieu les

prèrsles plus ardentes pour qu'il- yeuille bien conserver a% Sa
radur cette actiývité qu'elle déploie avec tant de zèle -pouir le

salut de ses ouailles et le développement dis oeuvres diocésaines.

OouBecratIon des égrlises de St-Martin et Ste->orothôe.
- Mardi, le 9 octobre, il y avait grande fête dawi la paroisse de

_cý fbgZu ,
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SI-Martin de l'lle-Jésus. LES rues du ývillage étaient décorées de
ývbrdbr8 et de banderoiles aux couleurs agencées avec art.

laele Mgr soreêir, dne brilante cavalcade était allée au-devant
de ]cr Prchvêqu deMontréal qui lut salué par le curé et les

marguilliers de la paroisse, et qui fit son entrée dans le village
au milieu d'une illumination genérale Ges principaux édifices et
d&un grand nombre de résidences privées.

Après avoir accompli les touchlantes cérémonies de la consé-
cration de l'éRlise', assisté de M. Couitu, curé de &t-Vincent de
Paul et du B. P. Manceau, C SV., Mgr Lorrain, enfant de la
paroisse, a chanté la messe pontificale., avec M.Laferrièrel, comme
prêtre assistant ; le R. P. Vanier Q. S. 'V.) et M. Ciermont,
remplissaient les fonctions de diacre et de sous-diacre d7office.

Mgr rArclievêque de Montréal assistait au trône, avec MM.
nanLe]1 supérieur du séminaire de Sie-Thérèse, et baignaur.,
curé de Sie-Julie. LU R. P. Abbé mitré de la Trap~pe d'Oka était à
la stalle et l'on remarquait au choeur une trentainle de prêtres,
parmi lesquels plusieurs enfanis de la Daroisse de Ste-Marlin.
Cest- le choeur de l'église de SI-Jacques à Montréal qui a chanté
la messe de Chéiubini avec accompagnernentSlorchestre.

Le lendemain, avait lieu à Ste-Dorothée une cérémonie su-m-
blable et nbu moins belle. L'église fut consacrée par Sa Gran-
deur Mgr l'Archevêque de Montréal et la me-sse solennelle chan-
téê-par le R. P. Abbé d'Oka. Les cermons de circonstance, à St-
Martin et à Ste--DoroUiéle, ont été prêchés par M. l'abbé Dupras,
xéÈidant au presbytère de Ste-Cunégonde de Montréal.

Messe du Saint-Esprit. - %amedi dernier, à -8 heures, Sa
Grandeur a dit -une3 bâase messe, précédée dlu chant du Ve-ni
Creator, pendant laquelle les étudiants en théologie ont fait du
plain-ciiant.

L'harmonie de ces centaines de voix éclatant sous les vastes
vofites de la nouvelle cathédrale produisait un très bel effet.

LePs professeurs lalques ýde l'Université étaient à des prie-Dieu
disposez près de. la balustrade, et portaient leursý costumes de
dignitaires.

Après la messe, Monseigneur revtu, de ses ornements pontifi-
caux, s'est avancé près de la balustrade. Sur un guéridon,, placé
devant; Sa Grazideur, était un misisel ouvert à i'enkdroxt deflEvan-
gile. Ues pmçfesseuts etetoute l'assistance se mirent à genoux et
M l'abbé Payette, assistant de Il. r7abbé Prouix, vice-reteur de
rîUiversité Laval, récita à haute voix, tu langue latine, la pro-
fession de foi catholique,. le Credo. Après la le~cture, tous les pro-
fessreursznt baise l!Eviangilm-

Us- séminariste, les étudiants, les élèves du collège de Mont-
réa], les lrèi es des Ecohs Chrétiennes, les Soeurs de la Con-
grgatiofl :Nc>e-Late, et-3les Soeýurs Grises assaient à cette
Mess&.
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M.labbé Goussard, chanoine hànorairà de Montrél
- Nous lisons dans la a Voix de N.z-Dame de Chartres: à«

u M. l'abbé Goussard, chanoine titulaire 'de la cathédrale de
Chartres; -vient d'être nommé chanoine honoraire -de Montréal
<Clanada), par -Mgr Fabre, archevêque de cet&métropole, et soù
Chapitre. Cette nomination a tux lienx sur la propôsition du Cha-
pitra~ chartrain et avec l'agrément de son évêque~, Mgr Lag-range.
M Goussard succède-dans cette dignité à M- le chlanoine Mka-
ccaii.. -décédé au mois d'août d-ernier. ---

Cest -en 1843 que les dEux évêques de Chartres et-diB Mont-
réal sengagèrent réciproquemenlt à nommer inembre -de leur
Chapitre -respectif un prêtre diocésain. de leur collèguýe. -Par là
ils -voulaient relever et perpétuei les relations e'au"trefois, entre
'Egrlise de Chartres ét la Canada. OD sait que les vieilles tribus

canadiennes furent placées, lors de leur -évangelisation, sous la
tu telle de Notre-Dame de Chartres.. »

-M. le chanoine Goussard est le directeur de la a Voi'x de Notre-
Dame de Chartres, » et ee.5t avec un respectueux empress9ment,
que les' réJacteni's de la Semaine Religi~s àe Mo nélli pýré-
sentent leurs plus sincères ei fraterc ell1esfélicitations.

A loccasioa. de son-élection, M. Goisard qui est aussi un des
chanoines titulaires de la cathédrale de Chartres, écrit à Mgr
l'Archevêque dý Montréal: c Interprète, quoique indigne, de vos
pieu±ý désirs, er des besoins spirituels et temporels de votre gran-
de église, je les recommanderai humblement et pièus«eiment,.
chaque jour, au saint autel1 et dans mes prières aux pieds çle Notre-
Damne deChartres.

i -Je compte sur les secours qui me xevieiýdrânt à moi-même
d&une part aux prières quotidiennes de mes vénèéres confrères,
doyens -et chanoines, de Ville-Marie.

liEt reconnaissant de leur chari!é, comme> de l'honneur qu'ils
me font de m'agréer désormais pour un des leurs, je leur offre
l'expression de màon très respictueux dévouement.à

La retraite annuelle des Dames de Charité de pAsile
de la Provîuence, 1631, rue Ste Gatnerine, s'ouvfrira dimanche
prochain, -2.1 courant à 3 Jars.?P. M. - -

Les membres de l'Association qui n'auraient pas reçu leur
billet d'invitation, sont priés de -vouloir bien se présenter au
parloir de l'Asile, où la carte d'admission aux exe.rcices.leur sera
remise.

Congrégation dès Rites. -Elle vient de publier un décret
approuve par le Saint-Père, déclarant la~ validità des -procès apos-
toliques faits dans les diicèses de Rodpz, Pamiers, et Montréal,
a", sujet des miracles que l'ana présentés pour la canouisai n
du B. Jean-Baptiste de La Salle, fondateur d2-s Fier8s des Fooles
Û"hréienne>s.



Mgr le Comte de Paris. - Un service solennel a é'é célé-
bré mercredi dernier dans la chapelle du Sacré-Cour de Notre-
Dame pour le repos de lAme de Monseigneur le Comte de Pàris.
La niesse de requiem a été chantée par M. Pabbé Marre, premier
vicaire de Notre-Dame, assisté comme diacre et sous-diacre deMM. Fahey et Laurier.

L'assistance était nombreuse et comprenait, outre les membres
du clergé et les représentants de nos communautés religieuses,plusieurs des ministres de la Province de Québec et des notabili-
tés marquantes de cette ville et de la colonie Française.

Là fête de saint Luc au Jésus. - Jeudi dernier les étu-diants de PEcole de Médecine et de Chirurgie de Montréal, faculté
Laval, ont tenu à rendre hommage à leur glorieux patron, saintLue.

Ils se sont rendus en corps au Jésus où ils ont entendu une
grand'messe dont les chants harmonisés ont été très bien renduspar le chour des étudiants. M. S. Corbeil du séminaire de Ste-Thérèse a donné le sermon. La messe a été chantée par M. labbéPayette.
- Profession religieuse chez les Dames de la Congréga-tion. - Jeudi metnn Monseigneur PArchevêque de Montréai, aprésidé à la profession religieuse des Sours St. Almire, St. Au-gustin de Catorbéry, Ste. Croix de Jésus, Ste. Marcelle, Ste.Phobé et Sour de laSainte Famille, toutes appartenant à la Con-grégation. La cérémonie a eu lieu dans la chapelle de la maison-mère, couvent St. Jean-Baptiste. Après la messe, célébrée par M.Pabbé Marre, Monseigneur a adressé une touchante allocution

aux futures professes et a reçu leurs Yeux.
Sépulture chrétienne. - Conformément aux désirs de M.18 Comte de Paris, chef de la famille des Princes d'Orléans, etqui vient de mourir en Angleterre, aucune couronne, aucunefleur n'a été offerte par les membres de la famille, ni par les per-sonnes du service de la maison et du service d'honneur.
Pour les couronnes et les fleurs qui ont été envoyées dudehors, aucune n'a été mise sur le cercueil, ni dans la chambre

mortuaire; aucune n'était jointe au cortège.
Récitons le Rosaire.-« L'excellence du Rosaire proclameassez la raison de Notre insistance à recommauder la pratiqueet le progrès universel de dette dévotion. Le secours du Ciel de-vient de plus en plus indispensable au siècle où nous vivons.Elles sont mombreuses, les causes, de douleurs pour l'Eglise quivoit attaquer ses droits et sa liberté, nombreuses aussi les causesd'effroi pour la société chi itienne. .nenacée dans sa paix et saprospérité. Notre espérance d'obtenir du ciel les secours néces-saire& est tout entière, Nous le répètons et proclamons de nou-veau, dans le Rosaire. Plaise à Dieu qu'e cette dévotion de nos

pères soit remise: en honneur, comme c'est Notre volonté ! Que
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dans les villes et les villages, que dans les familles, que dans les
ateliers, que chez les grands et chez les humbles cette dévotion
soit aimée et pratiquée, ,que le Rosaire soit partout un signe de
la foi chrétienne et un gage puissant de la protection et de la
miséricorde divines ! »

(EXTRAIT DE L'ENCYCLIQUE DE LÉoN XIII).
Fausse rumeur. - Les journaux avaient mis en circula-

tion, ces jours derniers, un récit d'après lequel deux individus
très suspects auraient été arrêtés dans les jardins du Vatican. Ce
récit est, parait-il, une pure invention. Quant au Souverain-Pan-
tife, il continue à jouir d'une excellente santé, travaillant et don-
nant chaque jour des audiences.

Le miracle de Saint Janvier. - On lit dans les journaux
de Naples du 19 septemDre :

A neuf heures précises. Mgr Bagnoli, trésôrier, avec les camé-
Tiers attachés à la chapelle, a commencé les prières pour obtenir
le miracle du saint patron de Naples. Les fidèles s'y sont associés,

Après trente-quatre miiutes de prières, Mgr Bagnoli a enton-
né le Te Deum. C'était le signe que le miracle venait d'avoir lieu.
Le miracle a été complet, le sang s'étant entièrement liquéfié.

La réunion des Patriarches sous la présidence du
Pape. - Une réunin importante dont la "formation a éte d'a-
bord tenue secrète, mais au sujet de laquelle quelques feuilles
publient maintenant des renseignements, a lieu actuellement au
Vatican.

Du 15 au 20 octobre, le Pape préside un Congrès composé des
trois Patriarches orientaux unis: LL. EE. Gregorio, du rite
melchite; Azarian, du rite arménien, et Benini, du rite syria-
que. S. Em. le cardinal Langénieux est présent.

Tout ce qu'on a annoncé des sujets qui y sont traités était pré-
maturé.

C'est en raison de cette assemblée, la première de cette nature
présidée directement par le Pape, que Sa Sainteté a demandé des
prières pour les Eglises d'Orient, pendant le mois du Rosaire.

En effet sur le désir du Saint-Père, communiqué aux commu-
nautés religieuses et, par l'intermédiaire des curés respectifs,
aux fidèles les plus fervents, des prières spéciales vont être faites,surtout p=ndant le mois du Rosaire, afin d'obtenir qu'il plaise à
Dieu, par l'intercession' de Colle qui a triomphé de toutes les
hérésies, de ramener à l'unité catholique les Eglises dissidentes
d'Orient.

Bibliographie. - Nous venons de recevoir une jolie brochu-
ra de plua de cent pages intitulée : « POL9MIQUE A PRoPos D'ENSi-
GNE-ENT à entre M. J. P. Tardive, directeur de c La Vérité, » et
M. C. J. Magnan, professeur à rEcole Normale Laval et rédac-
teur à-« l'Enseignement primaire. » Cette publication est d'une
lecture intéressante, Nos remerciements à qui de droit.
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EXTAITD'UN

CALENDRIER PERPETIJEL D'INDULGENCES PLENIERES.

16-Indulgences indépendantes des fêtes..

30 INDULGENCES QUI PEUVENT -ÊTRE GAGNÉES CHIAQUE MOîS.

<(Suite)-

h) Troisieme dimanche de chaque mois.

(]onfrêrL. du T.-S,.-Sacreinent (adorae. diurne) ; confiess-., com-
mun., visite, prière, assist. à la procession du T. S. Sacrement (1)_.
-Applicable aux déf.

CONFRÉR. DU SCAPUL. DE NOTRE-DAME DES SEPT- DOULEURS; con-
jess., communm, prière, assist. à la procession du Notre-Dame des
Sept-Douleurs (2).-Applicabile aux dé!.

Rosaire-Vivan t; confess., commun', visite, prièrs.-Applicable
aux déf.

i) Dernier dimanche de chaque mois.

Pour tous les fidèles, ROSAIRE EN UNION AVEC * D'ATJ-
TRES 3 FOIS PAR SEMAINE pendant le mois; .contfess., corn--
mu»., -visite, prière.- Applicable aux déf.

(À suivre).

11-Indulgences attachéesl aux fête@ fixee et inobiles..

OCTOBRE

23. 1 T. S. Bedemapteur.
JTean de Capistran, confess., du 1er Ordre-de S. F'ranc.

SCAPUL. DE LA ESTE-TRiNiiTÉ ; confess.5 commun., visite à l'église
paroissiale, prière aux intent. spécif4--Applicable aux dé!.

(1) la procession du T. S. Sacrement dans les églises parcise ales se faitordinairement le 3e dimanche du mois.
12) La. procession~ de N..-. des Sept-Douleurs dans les .égLseas des -servites-ou dans les chapelles de la confrérie a. lieu le 3e di.manche de chaque mois.
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Confr. du Précieux-Sanig ; confess., commun., visite, prière.,.
Applicable aux dêf.

Pour tous les fidèles: VISITE, PRIÈRE dans une église de
franciscains ; confess., commun.-(Les tertiaires de S. François,
(non les autres fidèles) vivant en dehors des limites municipales
de la ville de Montréal, ou de tout autre lieu où il n'y a pas
d'église ou de chapelle pub]. de francise. peuvent gagner cette
indulg. en visitant, l'église paroissiale).

24. S. Raphael, archange.

Pendant la neuvaine à S. Raphaël faite en public ou en particulier (du 15
au 23) ou l'un des huit jours suivants (.ju 24 au 3G) (3) Y conress., commun.,
prière.-Applicable aux def.

28. SS. Simon et Jude, apotres.

COINFR. DE S. JosEPH (affiliée à celle de Beau, ais) ; confess., com-'
mnun., visite à la chapelle de la confr. prière.-Applicable aux déf.

Confr. de la Bonne-Mort, (jésuites) ; confess., commun. daiue
l'église de la confr., prière.-Applicable aux 2.

POSSESSION PIEUSE D'OBJET (crucifix, médaille, staUt.otte ou cha-
pelet) QUI A REÇU LA BÉNÉ~DICTION APOSTOL. (4) ; confess., commun.,
prière aux intentions ordin. et pour lEs autres besoins de l'Eglise
-Applicable aux déf.

________J. S.

AUX PRIERES

Dame Rose Mathilde Bohlé, épouse de Charles Meloche,
Montreal.

(3) On peiut faire une fois l'an cette neuvaine en l'honneur de S. Thiphaèl eten gagner les inilg.. une plénière (en accomplissant les conditions pendant
la. neuvaine ou l'un d~es huit jours suiv.) et une de 300 jours chaque jour de la'neuvaine. La piêtê des fidèles doit préférer la faire en préparation à la fêtedu saint archange.-

j4) Mlonseigneur de Montréal, en vertu d'un induit, accorde pour la vie àtout prêtre api-rouvê dans son diocèse, 'w pouvoir d'aýppliquer par un signe decroix, cett-? bénédict. apostol. aux divers objets de piété qui réalisent les con-ditions exigées pour la recevoir.

A.Bouà -à L&'PE&LE, ImpTirs-Belisuras, 421, ]RuesSt-Pau!, 3tontréaI
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TOUSSEZ-VOUS ?
Depuis une journée, une semaine, un mois,

un an, plusieurs années

Ce qui a soulagé des citoyens de Montréal

bien connus vous soulagera

Louis Laberge, boucher, No. 994, rue Ontario, dit : Mes
deux enfants souffraient d'une forte attaque de coqueluche;
trois bouteilles de 50c du Sirop de Térébenthine du Dr Laviolet-
te les ont tous complètement guéris.

Mme Esdras Jobin, No 389 rue Plessis, dit : Mes trois enfants,
Agés de un, trois et quatre ans, souffraient d'une violente atta-
q9e de coqueluche ; trois bouteilles de 25c du Sirop de Téré-
benthine du Dr Laviolette les ont complètement guéris.

Mme Jos. Mouette, 161 rue Beaudry, dit : Comme remède de
faille pour toux et rhumes, je puis recommander le Sirop de
Térébenthine du Dr Laviolette comme le meilleur remède sur

terre.

Mme J. P. Papineau, 3295 rue Notre-Dame, Sainte-Cunégonde,
dit: J'ai souffert pendant longtemps d'une sérieuse attaque de
bronchite, et j'ai été complètement guérie par l'usage de trois
bouteilles de 25e de Sirop de Térébenthine du Dr Laviolette.

M. Raphaël Filion, épicier, 134 rye Victoria, St-Sauveur, Qué-
bel, dit : J'ai souffert pendant longtemps d'une bronchite violente

t'accès terribles de toux, surtout durant la nuit; pour me guérir,
a&vais employé quelques-unes des meil eures preparations sans

résultat apparent. Il y a peu de temps, vers minuit, au milieu d'un
eces plus violents ac'èsdetoux. Je me levai et pris ma première

"Iillerée de Sirop de Térébentbine du Dr Laviolette. Il me procu-
un soulagement immédiat. Je me retnis au lit et dormis pro-

uIdément pour le reste de la nuit et avant que j'eus flai de prendre
e contenu d'une petite bouteille de 25o ma toux avait disparu

1,'MIlètement. Je raconte mon histoire à mes amis et pratiques de
r comme de près, parce que je considère ce remède comme sim-

Pl6rmeent miraculeux.

Proprietaire : J. G. LAVIOLETTE, M. D.
232 r 234, rue St-Paul, Montréal.



A. PALASCIO RCADEPJ
Importateur de toutes espèces de Ferronneries pour construction d'sglisS

îCollèges, Couvents et Résidences. Outils pour menuisiers, Charpentier$'
Meubliers, etc., une spécialité.J

390 RUE ST-ACQUES, 39.~
"AU BON MARCHE"

Maison Valiquette & VaIiquettO
ETAKfLlE EN IS70

Importateurs de Marchandises Françaises AnglaiseO
et Américaines

TAPIS ET FOURNITURES DE MAISON
spécialité%

PELITS : 4, 6 AL 8 VERGES DE LARGIE
Nous achetons nos Marchandises en Fabrique et nous

détaillons au prix du Gros.

1883 A 1885, RUE NOTRE - DAME
En face du block Balmoral. MNI~

Nous vendons nos Meubles a "des Prix te
bas pour /lrdent Comptaitt, et nous doflhlo'15

des Conditions de Paiement tres faciles a cu
qui veulent, acheter a Termes.

F. LAPOINTE.

OUVERT TOUS LES SOIRS.

DITES-LE A VOS AMIS.



Perra umear&Veu
*ARCHEITECTES

INGENIEURS CIVILS
97 IRUE ST-JAC~QUES

'Banque du Peuple,

Z'elephone 696. MONTREAL, Can.



ALBERIO DURANO
Huile Aurore

Nous informons MM. les membres du clergé canadien, que
nous venons de recevoir un gros stock d'huile Aurore, la célè bre
huile de sanctuaire ; elle a une durée garantie de 30 heures 01
on emploie, pour s'en servir, les veilleuses miarque Jeunet adite$
de la Gare à

Elle ne laisse pas de dépot et use beaucoup moins que 16
autres. Elle est veedu :

Par tut de 41-42 gai. Le gai. 0.90.
Au de tail, Le gai. $1.00.

On trouvera cette huile dans mon magasin et chez
MM.HUD ON, HEBET & Cie, -rue St-Paul,la Montres!,

Il .UROBITÂILLE & Cie, 1I
Echantillon sera gratuitement adressé à tous ceux qui Of0

feront la demande.

Vin de Messe
Nous avons en douane, un beau vin de messe, garanti naturel

aux prix de"
Pa.r cin q fu tS, Lq>gaiion $1.00.
Pae un fut de 30 gai. " $1.05.
.Aude taii,'< $.5

Kina Ferrugineux Durand
C. vin tonique par excellence est prescrit par les Docteurs

Canadiens et Anglais. Il ne fatigue pas l'estomac et guérit prOIP'
toment les maladies résultant de l'appauvrissement du saflg
Anémie, Dyspepsig, Ch lorose, etc., etc.

La Bouteille $1 La douzaine $9.

Dépot : 1964, rue Notre-Damne, à notre magasin, de toutes les
Eaux minérales Françaises, à partir de $6.50 la caisse de
50 Bouteilles d'una pinte; Vichy, Vals, St-Galmier, Saint'
Alban, Gouzan, Bourboule, Royat, Mont Dore, Coutrexeville,
Hunyadi-Janos. Demandezlles prix

ALIBERUQ DURAND
Bell Telephone 1968, 1964 Rue Notre-Dame. Mon treal',



p.TRAPISTÉS DENOTRE-BAIE BU LAC, P. Q.
!péoalité: VINS DE MESSE ET DE TABLE

Cpdee, -Irornage 10ort -die - 8al/, f/leur> e Îer Choix.

ANIMAUX REPRODUCTEURS
S'adresser: 1 A la Trappe de N.-D. du Lac, P. Q.

2o Pour vins et fromage : à M. Brisset, rue Gosford.
3o Pour beiurre : à MM. Lévêque et Pichette, 2062

rue Ste-Catherine.

Professeur à l'Ecole des Arts de Montréal'
Médaillé à 1'Expotiton de Chicago, (1893)

DICORÂTION D'EDIFICES PUBLIC 8, BELIOIEUX ET CIVILS
ARCH-ITECTrURE, - PEINTURE,

References :Au-delà de cinquante églises et chapelles décorées depuis
1r88o, dans toutes les parties du D~omin ion ;entre autres : Les êgesc de
e--D. de Bonsecours, Ste-Cunégonde et St- Vincent de Pant à Montréal;
'elles de Ste-MTlarie de la Beauce, St-jean, P. Q., Winipeg, 7ig-nish, LP.E.,
St*Philippe d'Argenteuil, des Jésuites à Québec, St-A/ba-ns, E. U. La ca-
Whdrale de Penibroke, le tableau de la cathedrale de Vallejýfield, la chapelle

e couvent du Sault-atu-Récollet.
TrELEPHONE BELL 6478. Plans, Devis, Estimes et Expertises.

1)Omicile et Ateliers : No 184 rue Berri, Montréal.

%mace..1e2 .&0 ViSiz de S<N55LLkz
1670, RUE NOTRKDA4I1E, MONTREAL.

Týapis Brussels, Tapestry, linperial et Kidderminster. Nattes en Gacoa
et C'rurnl CYolh, Prelaris anglais et américains.

A. L. C. SEIRRILL.
Une visite est respectueusement sollicitée.

CHARLES A. BRIGGS
QHAPEILIER et MANCH-ONNIE.,R

MAISON 1PONDÉ11 EN 1862
Chapeaux die Feutre, cie Soie, Etc., Etc.

2097 BUE NOTRE-DAME.

LUCIEN BIENOIT
Sculpteur et Doreur

200 et 202, rue JACQUJES-CARTIER, Montréal.

.4 fait la sculpture, la dorure et les bancs de la Cathédrale de
Afontréal, aussi l'ameublement de la sacristie, les autels, la chaire
cl la cathédrale de Pembroke, ainsi que la sculptuire des églises de
JOli'ette, de Ste- Thérèse, de St-Léonard de Port-Ma urice et de celle
'izi Sacré-Coeur à Ottawa, etc, etc, etc.



L'~11 £ OE ',SSURANC-9Là R OYV A LE ' WM TÂTLHY, agent général.

Bamu Pnopl E URTUBISE, et A. St-CYR,
agents du département franÇais.

-COIN de la ]PLACE D'AR~MES et de la une NOTRE-DAmil.

JAS. W. PYKE
MARCHAND DE

Fer, Acier, Tllyaui pour systiml dc chaaffaie, Tuy~au a 99
ET ACCESSOIRES

Tubes pour Bouilloires, Dechets de Ooton, etc.9 etC.

356 rue St-Francois-Xavier - Montrecd
ENTREPRENEURS DEJ. 'B. PILON &FILS POMPES FUNEBIRES

ETABLI EN 187.9

Glacieres, Embaumage, et
voitures doubles, une sptécialilê

2517 rue Notre-Dame
Entre les rues st-Martin et dea

/ Seigneurs, Montréal

TreLFPHONIC BELI, 8302

LAPOfl39AITIN à GIN
Nom 72 à 7S rue St.Pierre, et No il rue Lentoine.

]Rous otrons à des prix excessivement avantageux, une quantité
Considérable de

Vins de messe marque Il Diego per lta"
is demande considérable que nous en avons eu est une preuve Ide là

qualité supérieure de cette marque.
S. B. Échantillons et prix envoyés sur demande.

JOS. ROBERT & FILS
Marchands de Bois de Sciage

.107 AVENUE PAPINEAUJ:
2'elep2lone 6258 MONTRKAL

Séchoir à boisý perfectionné, le Plus grand du Canada.
Manufacturiers de bancs d'église, pupitres, portes, chassis, moulures, etc.

Fabricants de lits en fer, pour communautés, hospices, hôpitaux, etc.
Ouvrages de toutes sortes en acier, fer, cuivre et fonte.



Pharmacie____ Laviolette & Neson
1605 RUE N~OTRE -DAME

De 1A RUE ST-GABRIEL MONTReAL
4 ýOPIia ires des Poudres Anti - Rhumatismales du Dr

Nelaton.
Prescrziion pour le Rhume du Dr Nelson.

?'Edu Dr CHEVALIER à la Gomme dEpinelle et au Baume de Tolu.

VICTOR THEERIAUJLT
'nREPRENEUR DE POMPES FINEBIRE8

TOUJOURS EN MAINS:

Un grand Assortiment de Corbillards
A vendre à des conditions très faciles.

161 et 18 Rue St-Urbain, Montréal

'44phoe NO 2220. TélMpho»e pwrv 3334.

1. L. LAFLEIJR13,rue Notre-Dame et 55 & 57 rue Dupre, Mfon treal.
IMPORTATEUR DE

TeR1PPRONNERIES, PEINTURES, VITRES. VERNIS, ETC.
d e toutes sortes. Tale noire et galvanisée et Papier goudronné
til SPECIALITE, FIL BARBELE

que ne aitention spéciale sera donné aux Comnrnnaittés religieuses et pabri-

4 "elVds MM. Maréchal, Noîre-Darne de Grdce, J. P. Bélanger, SI-André
ýDj n C'haput, Chateauguay~. Ré,vdes Soeurs du Précieux Sang, Notre-
<ede Gr(ice et de la Co,:gréga1ion Notre-Darne. Collège Sie-Croix, Côte

Neiges, Farnham, Merncook.

LIFE ASSURANC E« CO.
ETABLIE 31N 1BS,

DE EOIMBOURG, ECOSSI1.
B3ureau principal en caànada: s entréale

4
0~fcssubsistantes $10.W0O.000. 1 Fonde lnçeti$.OO.0OO. 1Revenu auflue

trb 2 M~).000.. MÂRMSAY, géranlt.

PLOMBIER, FEROLANTIERSOS RUERIAPoseur d'Appareils à Ban Chau-,
de, Couvertures, Etc,

No 46, rue t<Xaguerite, Montréal,



Pardessus l
o d'OursortS

ARTICLEN OUVEAU

Incomparable pour la DuréeO

Che Desjardins & Oie
1537 RUE STE-CATIIERINE

MOYTREAZtL

Le plus Grand Stock en Fourrure au Canada.

J. B. LASNIER & FILS,ý
FABRICANTS DE

Ciqexgem d.e tctetb cIimeZ1.biol>100
Fournisseurs de larchevêché de Montréal et des principales maisons

religieuses de la Province.

Importateur. des VINs do îEssi de SICILE d'ESPAGNE et d'ÂLGERI
Tiennent comme spécialité L'HUILX D'OLIVE, les TEEtS, les CAPU$ deS

MEILLEURS CRUS.

Ad rossez à J. B. LASNIER & FILS, Montréal ou LéVIS0

MAiSON FONDÉE EN 1879.

C/ :jOClfYflNI FRERES
ST-EIYACINTHE, P. Q.

orgites a Transmision BlectiqEiern(ImtiOue0 0<

2ubulftVe' soufflerie Electrtque et Btdratsiiqf»e
RÉFEleENCEs:* Orgues de N. D. de Mnntréal (le0â

grand du Oà3nada), Cathédrale de Montré"%Ale.
I 1 hédrae d'Ottawa, Cathédrale de St-I-yacInré

N.D. de Si.-HYacinthe, 8t-Josaphýl d'Ottawa~A
Coe ur d'Ottawa, St. Ânthony', Montréisi. Ë

Orgues d'occasion 0, vendre at bonne composition


